TP n °1 électricité  

            Comment produire de l’électricité autrement qu’avec une pile ?
Elèves en demi groupe (12 élèves)

Elèves ont visité une centrale nucléaire quelques semaines avant le début de l’électricité.

On visionne quelques photos de l’alternateur de la centrale, on dégage les deux parties principales de l’alternateur : le rotor et le stator.

L’objectif du TP est de comprendre quel est le principe physique qui permet d’obtenir du courant électrique aux bornes du stator.

On sépare le groupe en 2, travaillant en parallèle sur deux ateliers, ils alternent en milieu de séance.

Atelier A : étude de l’alternateur de vélo

Matériel :

-la maquette JEULIN : « alternateur de vélo + système d’entraînement de l’alternateur », aux bornes de laquelle on branche une lampe sur son support.

-des dynamos de vélos,(observables par les élèves),démontées, dans lesquelles le noyau de fer doux, la bobine et l’aimant sont apparents.

-des dynamos de vélo (manipulables par les élèves), aux bornes desquelles on branche un voltmètre en mode continu.
Objectif de l’atelier :

Comprendre que le mouvement de la main transmis par le système d’entraînement, met en mouvement le galet de l’alternateur solidaire de l’aimant. 

Comprendre que c’est le mouvement de l’aimant devant la bobine qui permet à la lampe de briller. 
Observer à l’aide du voltmètre que la tension n’est pas continue aux bornes de la bobine.

Atelier B : comment produire simplement de l’électricité en classe ?

Matériel 

-un aimant 

-patafix

-tournevis ou perceuse électrique de bébé  (ayant la propriété de tourner lentement, ce qui permet aux élèves de visualiser l’évolution de la tension aux bornes du voltmètre placé sur la bobine )

-une bobine plate, ronde ( ou fil de cuivre verni, enroulé sur une bobine de fil de couture par les élèves) 
-un voltmètre ( avec calibre 200 mV), et deux fils.
Objectif de l’atelier :

-élaborer un protocole expérimental

- faire manipuler les élèves, pour qu’ils voient qu’il n y a aucun contact entre la bobine et l’aimant tournant (ce qui est moins « lisible » dans l’expérience de l’alternateur de vélo ;-)   )

-comprendre que le mouvement relatif d’un aimant par rapport à un fil de cuivre, donne naissance à une tension électrique aux bornes de ce fil.

